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Tableau 1.1: Resultats effectifs de la votation pour l ’ensemble de la Suisse et par canton
en pour cent des votants

Cantons Resultats de la votation du 18 avril 1999

Participation Mise ä jour de la Constitution föderale
en %  %  Oui

CH......................................................... ......35.3 59.2

Z H ......................................................... ......40.2 61.7
B E ......................................................... ......31.5 61.9
L U ......................................................... ......52.4 57.2
UR......................................................... ......35.1 39.9
S Z ......................................................... ......42.8 33.9
OW ..............................................................47.8 47.2
N W ..............................................................43.2 40.9
G L ......................................................... ......39.8 30.1
Z G ......................................................... ......42.8 53.9
F R ......................................................... ......24.6 72.8
SO ......................................................... ......47.5 52.7
BS......................................................... ...... 42.0 76.3
B L ......................................................... ......32.4 66.0
S H ......................................................... ...... 63.2 41.9
A R ......................................................... ......50.5 44.9
A I .......................................................... ......46.0 34.0
SG......................................................... ......36.3 48.1
GR......................................................... ......31.0 51.8
AG ......................................................... ......33.9 49.1
T G ......................................................... ...... 44.9 40.1
T I.................................................................. 62.2 72.0
V D ......................................................... ...... 17.5 75.8
V S ......................................................... ...... 21.2 49.8
N E ......................................................... ...... 24.8 70.3
GE......................................................... ...... 27.9 85.9
J U ......................................................... ...... 18.7 76.2

Source: http//:www.admin.ch
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1. Introduction
Le 18 avril 1999, le peuple et les cantons etaient appeles ä se prononcer sur l'arrete 
federal relatif ä une mise ä jour de la Constitution federale. Cette derniere n'ayant plus 
fait l'objet d'une revision totale depuis 18741, ce vote revetait un caractere historique. 
C'est d'ailleurs afin de bien souligner l'importance de l'evenement que les autorites avai- 
ent decide de n'inscrire que cet objet au menu de la votation. Le projet, qui avait valeur 
de test pour des reformes constitutionnelles plus substantielles2, n'a pourtant guere sou- 
leve l'enthousiasme: malgre les appels repetes du Conseil federal en vue d'une large 
mobilisation des citoyens, seuls 35,3 pour cent d'entre eux ont pris part au scrutin. Notre 
enquete montre du reste que 25 pour cent des sondes ne connaissaient pas le sujet de la 
consultation.

L'absence quasi totale d'opposition au sein de la classe politique laissait presager un 
resultat assez net en faveur du projet (tableau 1.1)'. Or, si le resultat est assez clair au 
niveau du peuple (59,2 pour cent des citoyens4 ont vote Oui), il est en revanche bien plus 
serre au niveau des cantons (12 cantons et 2 demi-cantons ont vote Oui). Plus forte que 
prevue, l'opposition emanait des cantons de Suisse centrale et orientale, d'Argovie et du 
Valais. Geneve, Vaud, Neuchätel, Jura, Fribourg, Zürich, Berne, Soleure, les deux Bäle, 
les Grisons, Lucerne, Zoug et le Tessin ont quant ä eux accepte le projet. Comme l'ont 
souligne les commentaires consecutifs au scrutin, cette repartition des resultats suggere 
une ligne de fracture entre les villes et les campagnes, qui ne serait que le reflet d’un fosse 
encore plus profond entre une Suisse favorable ä l'innovation d'une part et une Suisse 
attachee aux valeurs traditionnelles d'autre part. Le present rapport reviendra en details 
sur ces clivages et en revelera d'autres, tout aussi determinants pour l'explication du 
comportement de vote. 11 montrera par ailleurs dans quelle mesure la propagande des 
adversaires, montes aux barricades trois semaines seulement avant la votation, a pese sur 
le scrutin et, de maniere plus generale, quels furent les motifs des votants pour accepter 
ou rejeter la mise ä jour de la Constitution federale.

2. Situation de depart
La Constitution de 1874 qui faisait l'objet de la mise ä jour etait le resultat de l'unique 
revision totale de la Constitution de 1848, par laquelle la Suisse est devenue un etat 
federal. En depit de plusieurs tentatives de renouveler l'exercice, il fallut attendre les 
motions Obrecht et Dürrenmatt pour que l'Assemblee federale demande en 1966 une 
nouvelle refonte totale de la Constitution.

1 Precisons que le 8 septembre 1935, l'initiative pour la revision totale de la Constitution a ete rejetee en votation popu- 
laire par 72,3 pour cent des citoyens et par 22 cantons et demi-cantons.

2 Les autorites föderales prevoient d'entreprendre des reformes dans les domaines des droits populaires, de la justice, des 
institutions de direction de l'Etat et de la perequation financiere.

3 II s’agit des resultats finaux officiels provisoires (etat 18.4.99).
4 Afin d ‘eviter une surcharge du texte et des formules peu elegantes, le present rapport ne contient pas de formulation 

epicene des substantifs et des adjectifs. Les mots ayant des formes differentes au feminin et au masculin prendront tou- 
jours la forme masculine, mais il va sans dire qu‘ ils se referent aussi bien aux femmes qu‘aux hommes.
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Les premiers travaux preparatoires furent alors confies ä un groupe de travail place sous 
l’egide de l’ancien conseiller federal Wahlen, puis ä une grande commission d'experts 
dirigee par le conseiller federal Kurt Furgler. A cause des nombreuses innovations qu'il 
contenait, le projet de la nouvelle Constitution elabore en 1977 par cette commission sou- 
leva de vives critiques. Tenant compte de ces reactions et apres de nouveaux et longs tra­
vaux preparatoires, le Parlement renouvela en 1987 au Conseil federal le mandat de revi- 
sion totale mais en lui demandant de borner ses travaux ä une mise ä jour. En raison de 
la priorite accordee ä l'epoque ä la question de l'integration europeenne, les travaux rela- 
tifs ä la reforme constitutionnelle ne demarrerent qu'en 1994, apres le Non ä l'accord 
EEE. Desormais persuade qu'une revision en profondeur etait vouee ä l'echec, le Conseil 
federal s'etait alors prononce en faveur d'un processus de reforme par etapes: la mise ä 
jour devait constituer la structure de base de la revision sur laquelle pourraient venir se 
greffer d'autres reformes. Ce morcellement avait pour dessein d'eviter un cumul d'oppo- 
sitions qui serait fatal au projet. Dans cette optique, le Conseil federal presenta en juin 
1995 un premier projet de reforme5, qu'il modifia ensuite au vu des resultats de la proce- 
dure de consultation et de la vaste discussion populaire organisee ä cette occasion6. Le 
nouveau projet publie le 20 novembre 19967, qui ne differait pas fondamentalement du 
precedent, fut alors longuement debattu par les Chambres. Parmi les sujets les plus con- 
troverses figuraient l'inscription d'un article sur les buts sociaux et, surtout, ä l'image du 
droit du greve, l'inscription des droits fondamentaux. La plupart des oppositions purent 
neanmoins etre apianies progressivement, de sorte qu'un compromis put etre enterine fin 
1998 par le Parlement. Le projet soumis en votation populaire consignait l'integralite du 
droit constitutionnel en vigueur, ecrit et non ecrit, comblait les lacunes, integrait de nou- 
velles dispositions tout en se defaisant de regles surannees et de details superflus. II con­
tenait de plus quelques innovations de fond.

La Campagne du Oui, qui se fit d'ailleurs fort discrete, debuta deux mois environ avant 
le scrutin avec l'engagement officiel du Conseil federal et la formation d'un comite de 
soutien intitule «Oui ä la Constitution moderne», qui regroupait la quasi totalite des for- 
mations politiques representees au Parlement (PRD, PDC, PSS, UDC, PEP, les Verts et le 
PLS). Demeures ä l'ecart de ce comite, l'Adl, le PCS et l'UDF approuvaient eux aussi la 
nouvelle Charte. Outre ce large consensus au sein du systeme de partis, le projet benefi- 
ciait egalement de l'appui des principales organisations du pays (notamment Vorort, 
Union patronale suisse, USS, CSC, Association suisse des employes, USP, Pro Helvetia, 
Conseil suisse des activites de jeunesse et Societe suisse pour la protection de l'environ- 
nement). De leur cote, les oppositions emanaient essentiellement du PdT et de quelques 
personnalites de l’aile gauche du PSS, qui appelaient de leurs voeux des innovations plus 
audacieuses, et de l'extreme-droite (DS, PdL ainsi que plusieurs sections cantonales de

5 Ce projet de Constitution comprend une mise ä jour, quelques nouveautes materielles, un reforme des droits populaires 
et une reforme de la justice. Voir: Departement federal de justice et police (1995). Reforme de la Constitution federale. 
Projet de Constitution. Berne. Et aussi: Departement federal de justice et police (1995). Reforme de la Constitution 
federale. Expose des motifs. Berne.

6 En ce qui concerne la mise ä jour, il ressort qu'elle est jugee necessaire. Le deroulement par etapes est plebiscite tandis que 
les avis divergent quant ä la direction ä donner ä la reforme: pour certains le projet allait trop loin et pour d'autres il etait 
trop timide. Voir Departement federal de justice et police (1996). Reforme de la Constitution federale. Resultats de la 
procedure de consultation.

7 Departement federal de justice et police (1996). Reforme de la Constitution federale, Message du Conseil federal. Berne.



l’UDC8), qui jugeait au contraire la reforme trop hardie. Peu organisee ä ses debuts, cette 
Opposition de droite se m anifesta de maniere plus radicale trois semaines environ avant 
la votation, par la creation d'un comite regroupant une centaine de citoyens et quelques 
parlementaires issus pour la plupart des rangs de la droite populiste, ceux-lä memes qui 
avaient combattu jadis avec succes le traite EEE, les casques bleus et la naturalisation 
facilitee’. Ce comite, qui concentrait l'essentiel de son action en Suisse alemanique, etait 
d'avis que la revision allait bien au-delä d'une simple mise ä jour. Selon lui, en plus d’et- 
re trop centralisatrice et de trop s’inspirer d’idees socialistes, la nouvelle Constitution 
öterait ä la Suisse sa souverainete, aboutirait ä la dissolution de la citoyennete suisse, 
restreindrait l'autorite parentale, et, concernant le droit de greve, entramerait des conse- 
quences graves pour l'economie suisse. D ’apres un autre de ses arguments, repris notam- 
ment par l'Association suisse des sous-officiers, la nouvelle Constitution affaiblirait le 
principe de l'armee de milice et priverait les soldats de leurs armes.

3. Importance de l'objet
D'apres notre enquete, 45 pour cent des sondes estiment que la Constitution est avant 
tout importante pour la garantie des droits politiques du citoyen. La cohesion nationale 
et la delimitation du pouvoir des autorites n'arrivent en tete de liste que chez, respective- 
ment, 30 et 16 pour cent des interviewes10-

On pourrait des lors penser que les citoyens se sentaient particulierement concernes par 
le projet soumis ä leur approbation. Pourtant, lorsque l'on regarde les avis quant ä la per- 
tinence de la votation pour soi-meme, celle-ci n'apparalt pas remarquablement elevee 
(tableau 3.1). En effet, l'importance personnelle est legerement superieure ä la moyenne 
enregistree au cours de ces dernieres annees: seul un tiers des sondes juge «grande» ä 
«tres grande» l'importance du point de vue individuel de la mise ä jour de la Constituti­
on federale. A titre de comparaison, le recent vote relatif ä la RPLP11 fut considere 
comme important ä tres important pour soi-meme par 55 pour cent des interviewes. 
Comme c'est le cas generalement, la signification sur le plan de l'interet general est quant 
ä eile superieure ä la signification sur le plan personnel et se situe cette fois-ci un peu au- 
dessous de la moyenne.

On peut en conclure que les citoyens ont opere une distinction entre les droits politiques 
garantis par la Constitution et ce projet particulier qui lui etait consacre. Le fait que les 
droits politiques n'etaient pas l'enjeu de la reforme n'est certainement pas etranger ä cela. 
II serait donc errone de penser que les citoyens ne sont pas sensibles ä des reformes touch- 
ant aux droits politiques. Comme on l'a dit, cette sensibilite avait ete prise en compte 
dans les travaux du Parlement.

8 UDC Bäle ville, Lucerne, Soleure, St-Gall, Schwitz, Uri, Zoug et Zürich.
9 Voir Kriesi, Hanspeter et al. Analyse Vox de la votation federale du 6 decembre 1992. Berne: GfS/Geneve: DSP. Et aussi 

Wernli, Boris et al. Analyse Vox des votations föderales du 12 juin 1994. Berne: GfS/Geneve: DSP.
10 Notre question etait la suivante: «La Constitution suisse peut etre importante pour la cohesion nationale, pour la garan­

tie des droits politiques des citoyens et des citoyennes ou bien encore pour la delimitation du pouvoir des autorites. A 
votre avis, pour lequel de ces trois elements la Constitution est-elle la plus importante?»

11 Voir Delgrande, M arina et Wolf Linder. Analyse Vox des votations föderales du 27 septembre 1998. Berne: GfS/IPW.



Tableau 3.1: Perception par les citoyens de l’importance pour soi-meme et pour le pays
de la ntise ä jour de la Constitution federale

Mise 3 jour de la Constitution federale Moyennes 1 9 9 3 -99 *

Degre d'im portance pour... le pays soi-m em e
%  %

le pays soi-m em e
%  %

Intime (0 ,1 )a 2 15 
Minime (2,3,4) 7 19 
Moyen (5) 20 24 
Grand (6,7,8) 36 25 
Tres grand (9,10) 23 9

Moyenne0 6.9 4.8

5 19 
13 19 
18 18 
32 23 
27 19

6.6 5.1

N total des interviewe-e-s = 1203.
* Les interviewe-e-s devaient situer l'importance des differents objets sur une echelle graduee de 0 ä 1 0 .0  signifiait 

"aucune importance” et 10 "tres grande importance".
* Moyennes calculees par nos soins du 6 juin 1993 au 7 fevrier 1999 sur 53 objets de votation.
* Moyenne calculee sur la base de l'echelle d'importance graduee de 0 ä 10.
Les totaux sont Interieurs ä 100 pour cent car les 'ne sait pas” et les ‘non reponses” ne figurent pas dans le tableau. 
Source: Analyse VOX de la votation federale du 18 avril 1999.

Certaines categories d'individus se sentaient-elles davantage concernees que d'autres par 
l'evenement? Lorsque l'on se refere ä l'importance moyenne de l'enjeu (tableau 3.1 lett­
re c) , on voit que si la signification pour la collectivite fait l'objet d'un large consensus 
au sein de la population, les perceptions varient en revanche sur le plan de l'importance 
personnelle. Cette derniere est effectivement plus marquee au Tessin qu'en Suisse alema- 
nique et, surtout, qu'en Suisse romande (resp. 5.3; 4.9; 4.3). Le sentiment d'etre person- 
nellement concerne est aussi plus prononce chez les individus Orientes politiquement ä 
droite que chez ceux d'orientation centriste et de gauche (resp. 5.7; 4.9; 4.9). Enfin, eile 
s'accentue ä mesure que s'accroit l'äge et le niveau de formation des sondes.

4. Formation de l'opinion
Tres calme ä ses debuts, la Campagne s’anima vers la fin avec la montee aux creneaux du 
comite du Non. La propagande agressive de ce dernier demeura longtemps sans replique, 
jusqu'au moment oü, quatre jours avant le vote, le Conseil federal intervint pour y 
apporter des rectificatifs. Apres la votation, les critiques fuserent alors envers les partis et 
parlementaires favorables au projet, ä qui l’on reprochait notamment de s’etre montres 
trop sürs de l’issue du scrutin, laissant ainsi le champ libre aux opposants.

Avec ces 196 articles, le projet de mise ä jour de la Constitution federale constituait un 
objet d'une indeniable complexite. Or, plus un objet de votation est complexe, inconnu 
et abstrait, plus les informations et les opinions repandues par les acteurs concernes 
(Conseil federal, partis, politiciens, organisations et medias) au cours de la Campagne



sont primordiales pour arreter une decision. En expliquant le contenu de Pobjet et en 
simplifiant les enjeux ä travers quelques arguments des, le debat politique anterieur au 
scrutin structure l’opinion et vient compenser Pincapacite ä se prononcer sur une questi- 
on difficile ä juger sur la base de l'experience individuelle12. II n’est des lors pas denue 
d’interet de s’attarder sur l’impact de la Campagne.

4.1 L'utilisation des moyens d'information

A quels medias les citoyens ont-ils eu recours afin de prendre connaissance des positions 
pour et contre la mise ä jour de la Constitution federale?

Quand bien meme l'objet soumis ä leur appreciation etait particulierement complexe, les

•  citoyens n'ont pas fait un usage superieur ä la moyenne des canaux d'information dont 
ils disposaient. Pour le vote du 18 avril 1999, le degre moyen d'exposition aux medias13 
etait de 4, contre 4.1 en moyenne pour les 15 dernieres votations. Pour prendre quelques 
exemples, les sondes se sont davantage informes qu'ä l'occasion des deux derniers votes 
consacres ä l'article constitutionnel sur l'agriculture14 (3.6), mais nettement moins que 
lors des recentes consultations populaires relatives ä la RPLP15 et ä l'initiative pour la 
protection genetique16 (resp. 5; 4.7).

Dans le detail, ce sont comme ä l’accoutumee les articles specialises parus dans la presse 
ecrite qui ont constitue la source d’information la plus frequemment consultee durant la 
Campagne: 67 pour cent des personnes interrogees y ont recouru. Les emissions televisees 
(57 pour cent), la brochure du Conseil federal (52 pour cent) ainsi que les emissions 
radiophoniques (44 pour cent) figurent aussi en bonne place. Viennent ensuite le courri- 
er des lecteurs (41 pour cent), les journaux des votations (37 pour cent) et les annonces 
publicitaires dans les journaux (35 pour cent). Les citoyens se sont par contre nettement 
moins informes au moyen des affiches dans les rues (21 pour cent), des mailings directs 
(21 pour cent) et des Communications sur le lieu de travail (11 pour cent).

4 .2  Le moment de la decision

Deux tiers des participants ont attendu le lancement du debat public autour de la nou-

•  veile Constitution pour arreter une decision alors qu'un tiers savait d'entree de jeu ce 
qu'il voterait (tableau 4.1). De prime abord, ce resultat ne differe guere de ce que l'on 
observe habituellement. Compte tenu de l'extreme diversite des themes touches par le 
projet et du caractere exceptionnel du scrutin, on aurait toutefois pu s ’attendre ä ce que 
les votants qui se decident precocement, se passant ainsi des informations delivrees au 
cours de la Campagne, soient moins nombreux que de coutume. A ce propos, l'hypothe- 
se peut etre formulee que ce type de votants s'est prononce davantage sur le bien fonde

12 Voir Linder, Wolf (1998). Schweizerische Demokratie. Institutionen Prozesse Perspektiven. Berne: Haupt, pp.269-75. Et 
aussi Longchamp, Claude (1991). «Möglichkeiten und Grenzen des politischen Marketings bei Abstimmungen und 
Wahlen», Annuaire suisse de Science politique, 31 (91), pp.303-326.

13 II s'agit du nombre moyen de sources d'informations utilisees par les sondes au cours de la Campagne.
14 Votations du 12 mars 1995 et du 9 juin 1996.
15 Votations du 27  septembre 1998.
16 Votations du 7 juin 1998.
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Tableau 4.1: Date rememoree de la decision et difficulte de se forger une opinion pour
la votation du 18 avril 1999

M ise ä jo u r  
de la Constitution föderale

%

M oyenne  
1 9 9 1 -9 9 ’

%

Moment de la decision
Savait d’entree de jeu 34 35
3 ä 6 semaines avant 12 17
1 ä 2 semaines avant 37 24
Quelques jours avant 14 19

Difficulte de la decision
Decision plutöt facile 40 53
Decision plutöt difficile 40 33

N total des interviewS-e-s pour «difficulte de la decision»= 1203.
N total des interviewe-e-s pour «moment de la decision» = 634 (seulement les participants).
Les totaux sont inferieurs ä 100 pour cent car les «ne sait pas» et les «non reponses» ne figurent pas dans le tableau.
' Moyenne calculee du 3 mars 1991 au 7 fevrier 1999 ä partir de 76 objets de votation. 
Source: Analyse VOX de la votation federale du 18 avril 1999

d'une reforme que sur le projet lui-meme. Par ailleurs, si on y regarde de plus pres, on 
s ’aper^oit que la proportion de votants qui se sont decides vers la fin de la Campagne 
(entre une ä deux semaines avant le vote) surpasse largement la moyenne. Or, ceci coi'n- 
cide avec le moment oü la Campagne s'est veritablement animee en raison de l'engage- 
ment plus soutenu des adversaires.

Au vu de ce qui precede, il convient de s'attarder quelque peu sur l'evolution de l'opini- 
on au cours du temps. Notre sondage met alors en perspective le fait que les avis en 
faveur du projet, qui avoisinaient les 70 pour cent avant et au debut de la Campagne, 
accusent un recul de 9 points de pourcentage deux semaines avant le vote17. Autrement 
dit, ceux qui etaient indecis jusque lä avaient alors tendance ä rejoindre le camp des 
opposants. La propagande du comite du Non parait donc avoir eu du succes.

4 .3  La difficulte de la decision

La seconde partie du tableau 4.1 montre qu'il a ete relativement peu aise pour les sondes 
de se faire une idee des retombees d'un Oui ou d'un Non sur leur propre personne ä par- 
tir des informations re^ues durant la Campagne. En effet, 40 pour cent d'entre eux, con­
tre 33 en moyenne, ont avoue avoir rencontre des difficultes lorsqu'il s'est agi de se for­
ger une opinion. Precisons que le degre de difficulte de la decision peut etre mis en rap-

17 En Suisse alemanique, l'ecart est de 12 pour cent. Rappeions que la Campagne du Non s'est surtout focalisee sur cette 
partie du pays.



5. Analyse du comportement de vote
Debattu au cours de quatre sessions regulieres et deux sessions speciales, le projet de mise 
ä jour de la Constitution federale a ete adopte le 18 decembre 1998 par 134 voix contre 
14 au Conseil national et ä l'unanimite au Conseil des Etats. Soumis ensuite au verdict 
populaire, il a ete accepte par 59,220 pour cent des votants et par 13 cantons et demi-can- 
tons et devrait entrer en vigueur dans le courant de l’annee 2000. Pour memoire, ces 
resultats sont assez proches de ceux obtenus en 1874, oü la revision totale avait ete

•  approuvee par 63,2 pour cent des votants et par 12 cantons et trois demi-cantons. Ceci 
dit, l'ampleur du consensus politique qui regnait autour du projet laissait entrevoir un 
resultat plus net en sa faveur21. On peut des lors s'interroger sur la nature des lignes de 
conflits sous-jacentes ä ce vote. Or, l'enquete Vox montre que celles-ci etaient nombreu- 
ses et, parfois, exceptionnellement marquees.

5.1 Les caracteristiques geographiques, sociales et demographiques

Si notre sondage confirme tout d'abord que Romands et Italophones ont davantage sou- 
tenu le projet que les Alemaniques, il permet egalement de mettre en lumiere un clivage 
entre les villes et les campagnes, qui ne se manifeste toutefois qu'en Suisse allemande22. 
Ainsi, ce sont surtout les personnes ayant elu domicile ä la Campagne qui ont contribue 
au taux d'approbation plus bas dans cette region du pays.

II ressort aussi que de maniere generale, les traits socio-demographiques des personnes 
interrogees sont peu entres en ligne de compte dans la prise de decision (tableau 5.1). 
Quelques disparites de comportement significatives doivent neanmoins retenir l'attenti- 
on, ä l'exemple du niveau d'education: contrairement aux universitaires, aux normaliens 
et aux maturistes, qui affichent des taux d'acquiescement tres superieurs ä la moyenne, 
les votants ayant mis un terme ä leurs etudes au stade de l'ecole obligatoire et de l'ap-

•  prentissage ont vote Oui au-dessous de la moyenne. Les personnes de formations profes- 
sionnelles ou techniques superieures se situent quant ä elles aux alentours de la moyen­
ne. Une relation lineaire se laisse en outre observer entre le vote et le revenu mensuel du

"  V de Cramer = 0 .2 1 * * * .
”  V de Cramer = 0 .2 6 * * *
20 Le niveau d ’acceptation obtenu gräce ä Pechantillonnage Vox s’eleve quant ä lui ä 64.9 pour cent et s’eloigne donc de 

notre intervalle de confiance de +/- 3,1 pour cent. II est donc plus judicieux de tenir compte dans nos analyses des ecarts 
ä la moyenne des pourcentages de Oui plutöt que des pourcentages de Oui en termes absolus (ä moins que ces ecarts sont 
particulierement grands).

21 Une etude a demontre que I'issue d'un scrutin populaire portant sur un referendum obligatoire est fortement dependan- 
te du degre de consensus au sein du Conseil national. Un consensus suffisamment large au sein de l'elite augmente sen- 
siblement les chances que le vote du peuple et des cantons soit favorable au projet. Voir Sciarini, Pascal et Alexandre H. 
Trechsel (1996). «Democratie directe en Suisse: l'elite politique victime des droits populaires?», Revue Suisse de Science 
politique. La Reforme des institutions. Vol. 2, issue 2, ete 1996, pp. 201-32.

22 Ce resultat est d'ailleurs confirme par l'analyse des resultats communaux realisee par l'Office federal des statistiques. 
Voir le communique de presse de l‘OFS «Resultats communaux de la votation populaire du 18 avril 1999», http//:www. 
admin.ch/bfs.

port avec le niveau d'exposition aux medias18 et le moment de la decision19: plus l'on
s'etait informe et plus l'on s'etait decide tot, moins la prise de decision s'est averee ardue.
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Tableau 5.1: Mise ä jour de la Constitution federale  -  Comportement de vote selon les
caracteristiques sociales

Caracteristiques/categories % de oui (n ) Coefficient d 'association •

Total effectif 59.2
Total VOX 65 595

Niveau de formation Gamma = 0 .2 9 ***
Universite 84 69
Ecole technique superieure 66 47
Formation professionnelle superieure 71 68
Maturite/ecole normale 86 (36)
Apprentissage 59 300
Ecole obligatoire 55 69

Age Gamma = 0 .18**
De 18 ä 29 ans 75 (36)
De 30 ä 39 ans 67 118
De 40 ä 49 ans 71 112
De 50 ä 59 ans 69 108
De 60 ä 69 ans 63 115
70 ans et plus 51 106

Revenu mensuel du menage Gamma = 0 .16**
Plus de 9000 francs 80 65
Entre 7000 et 9000 francs 74 72
Entre 5000 et 7000 francs 64 154
Entre 3000 et 5000 francs 60 142
Moins de 3000 francs 54 65

Region linguistique V = 0 .15**
Suisse romande 79 102
Tessin 74 (35)
Suisse alemanique 61 458

Lieu de residence V = 0 .11*b
Suisse alemanique V = 0.14*

Grandes agglomerations 71 112
Petites et moyennes agglomerations 61 193
Communes rurales 54 153

Suisse romande n.s.
Grandes agglomerations 79 (28)
Petites et moyennes agglomerations 73 40
Communes rurales 88 (34)

' Pour l’interpretation des cotes statistiques, consulter le chapitre «Methodologie»
" Coefficient d'association calcule pour l'ensemble de la Suisse.
Les chiffres marques de parentheses doivent etre interpretes ä titre de tendance, car le nombre de cas inferieur ä 40 ne permet
pas de conclusions quantitatives.
Source: Analyse VOX de la votation federale du 18 avril 1999.
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Tableau 5.2: Mise ä jour de la Constitution federale  -  Comportement de vote selon les
caracteristiques politiques

Caracteristiques/categories % de oui (n ) Coefficient d ’association ‘

Total effectif 59.2
Total VOX 65 595

Preference partisane V = 0.63* * *b
Parti socialiste suisse 91 98
Parti democrate chretien 77 56
Parti radical democratique 76 59
Union democratique du centre 17 82
Sans affinite partisane 64 191

Positionnement sur l ’axe gauche-droite V = 0 .3 3 * * *b
Extreme gauche 89 (35)
Gauche 85 123
Centre 66 235
Droite 53 110
Extreme droite 30 40
Pas situes 48 40

Frequence de participation aux votations n.s.
Vote toujours 64 337
Vote frequemment 70 181
Vote occasionnellement 56 70

* Pour l’interprttation des cotes statistiques, consulter le chapitre «Methodologie».
• Coefficient calcule sans les «pas situes» ou sans «sans affinite partisane».
Les chiffres marqufe de parentheses doivent etre interpretes ä titre de tendance, car le nombre de cas inferieur ä 40 ne permet 
pas de condusions quantitatives.
Source: Analyse VOX de la votation federale du 18 avriM 999.

menage: l'acceptation s'accentue ä mesure que le revenu s'accroit. De plus, si l'on ne peut 
veritablement parier d'un clivage generationnel, on constate neanmoins que les citoyens 
les plus äges se sont montres plus critiques que les plus jeunes. Pour le reste, le nouveau 
texte constitutionnel n'a pas ete accueilli de maniere fondamentalement differente en 
fonction du sexe, de l'etat civil, du Statut social, de la duree de residence ou de la fre- 
quentation religieuse des sondes.

5.2  Les caracteristiques politiques

En comparaison, les predispositions politiques des sondes ont bien davantage marque ce 
scrutin de leur emprunte (tableau 5.2). On constate ainsi que les consignes de vote posi­
tives des partis gouvernementaux n'ont pas toutes eu le meme succes aupres de leurs elec- 
torats potentiels. Alors que les sympathisants du PDC, du PRD et, davantage encore, du 
PSS ont approuve en masse la mise ä jour, une majorite ecrasante de sympathisants de



l'UDC n'a pas tenu compte de l'avis de leur parti. En raison du nombre infime de sym- 
pathisants des DS, du PdL et du PdT inclus dans notre echantillon, nous ne pouvons pas 
nous prononcer ici sur leur comportement de vote. Le placement subjectif des intervie- 
wes sur l'axe ideologique gauche-droite nous eclaire cependant quelque peu sur ce point. 
En effet, le soutien apporte ä la nouvelle Constitution s'effrite ä mesure que l'on se diri- 
ge de l'extreme-gauche vers l'extreme-droite de l'echiquier politique. En d'autres termes, 
contrairement au PdT, il semble que les votants d'extreme-gauche n'etaient pas opposes 
ä la reforme constitutionnelle. Les votants d'extreme-droite ont en revanche amplement 
adhere au point de vue des petits partis de l'extreme-droite.

Par ailleurs, si les mots d'ordre positifs des syndicats, des associations patronales, d'em- 
ployes, de jeunesse et ecologiste semblent avoir ete suivis par leurs membres, ils n'ont 
cependant pas eu un impact decisif sur l'orientation de la decision puisque les personnes 
qui n’envisagent pas d’adherer ä ces organisations ont dit presque aussi souvent Oui que 
les membres. L'interet pour la politique et la frequence de participation aux votations ne 
contribuent d'ailleurs pas non plus ä la comprehension du vote.

Pour en finir avec les caracteristiques politiques, force est de constater que cette votation 
ne deroge pas ä une regle maintes fois verifiee: le projet empörte une adhesion un peu 
inferieure ä la moyenne chez les votants politiquement peu integres, c'est-ä-dire peu ou 
pas interesses par la politique, qui ne prennent part qu'occasionnellement aux votations 
et qui ne peuvent determiner leur orientation ideologique.

5 .3  Les valeurs

Le regard porte par les citoyens sur differents aspects de la societe suisse est egalement 
riche d'enseignements (tableau 5.3).

L'examen des valeurs auxquelles adherent les votants souligne tout d'abord l'existence 
d'un clivage considerable entre la partie de la Suisse soucieuse de s'ouvrir vers l'exterieur 
et celle qui s'y refuse. En clair, les individus qui favorisent une ouverture de la Suisse sur 
le monde ont plebiscite le projet alors qu'ä l'inverse, les tenants d’une Suisse qui se ferme 
davantage ou qui preserve ses traditions l'ont rejete avec vigueur. Le clivage «egalite/ine- 
galite des chances entre Suisses et etrangers» est ä peine moins marque: tandis que les 
personnes opposees ä l'octroi de chances egales aux Suisses et aux etrangers ont exprime 
un Non clair et net, les personnes favorables ä un tel octroi ont vote Oui avec autant de 
conviction. Par ailleurs, l'attitude face ä l'armee presente un lien avec le vote, mais moins 
prononce. Les tenants d'une Suisse sans armee ont en effet soutenu le projet au-dessus de 
la moyenne alors que ceux qui prönent le maintien d'une armee forte l’ont approuve au- 
dessous de la moyenne. De plus, des taux d’acceptation superieurs ä la moyenne se dega- 
gent parmi ceux qui accordent une faible importance ä l’ordre et ä la tranquillite et qui 
soutiennent une promotion active de l’egalite entre hommes et femmes alors que les taux 
d ’acceptation s'etablissent au-dessous de la moyenne chez les individus attaches aux 
valeurs opposees. Par contraste, il faut souligner l'absence de divergences de vue entre 
centralistes et federalistes. Rappeions ä ce sujet que si la mise ä jour decrivait plus en pro- 
fondeur et de maniere plus detaillee les relations entre la Confederation et les cantons, 
eile ne touchait en revanche pas aux fondements memes du federalisme.
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Tableau 5.3: Mise ä jour de la Constitution federale  -  Comportement de vote selon
l’attachement ä certaines valeurs

Caractöristiques/categories % de oui (n ) Coefficient d ’association  ■

Total effectif 59.2
Total VOX 65 595

Ouverture/fermeture V = 0 .5 2 * **
Une Suisse ouverte sur le monde 84 372
Valeurs mixtes 38 171
Une Suisse qui se ferme davantage 16 44

Ouverture/traditions V = 0 .4 6 * **
Une Suisse ouverte sur le monde 86 259
Valeurs mixtes 60 202
Une Suisse qui defend ses traditions 28 120

Suisses/Etrangers V = 0 .4 4 * **
Suisses et etrangers ont les memes chances 91 165
Valeurs mixtes 70 189
Pas d’egalite des chances entre Suisses
et etrangers 40 215

Armee V = 0 .2 8 * **
Suisse sans armee 84 91
Valeurs mixtes 72 213
Armee forte 52 277

Ordre et tranquillite V = 0.21 * * *
Peu importants 81 57
Valeurs mixtes 75 170
Tres importants 57 359

Egalite hommes/femmes V = 0 .1 9 ***
Promotion active de l’egalite entre hommes
et femmes 76 184
Valeurs mixtes 69 101
Aucun traitement de faveur, ni aux hommes
ni aux femmes 56 286

Centralisme-federalisme n.s.
Centralisme 69 207
Valeurs mixtes 67 195
Federalisme 56 139

■ Pour Interpretation des cotes statistiques, consulter le chapitre ■Methodologie».
Source: Analyse VOX de la votation federale du 18 avril 1999.
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Tableau 5.4: Mise ä jour de la Constitution föderale -  Comportement de vote selon les
attitudes ä l'egard de la Suisse et de ses institutions

Caracteristiques/categories % de oui (n ) Coefficient d'association ‘

Total effectif 59.2
Total VOX 65 595

Attitüde ä l ’egard du gouvernement V = 0 .4 5 * **
Confiant 82 332
Indecis 62 68
Mefiant 35 187

Satisfaction envers le fonctionnement de la democratie Gamma = 0 .3 7 ***
Satisfait 75 144
Plutöt satisfait 67 363
Pas du tout satisfait 38 76

Fierte d'etre Suisse Gamma = 0 .3 2 ***
Pas fier du tout 70 (20)
Pas tres fier 77 60
Assez fier 72 269
Tres fier 52 225

Attachement aux institutions politiques specifiques de la Suisse Gamma = 0 .3 0 ***
Pas tres voire pas du tout attache 90 41
Assez attache 67 204
Tres attache 59 277

1 Pour l’interpretation des cotes statistiques, consulter le chapitre «Methodologie».
• Coefficient calcule sans les «pas situes» ou sans «sans affinite Partisane».
Les chiffres marques de parentheses doivent etre interpretös ä titre de tendance, car le nombre de cas inferieur ä 40 ne permet
pas de conclusions quantitatives.
Source: Analyse VOX de la votation fedörale du 18 avril 1999.

5 .4  La culture politique

Au chapitre des attitudes ä l'egard de la Suisse et de ses institutions, il faut souligner en 
premier lieu le tres profond fosse entre individus qui accordent leur confiance au Conseil 
federal et ceux qui s'en mefient (tableau 5.4): les confiants ont souscrit tres largement au 
projet tandis que les mefiants l'ont repousse avec vigueur. Bien que ce clivage apparaisse 
regulierement lors des votations, en particulier lorsqu'il est question de projets gouver- 
nementaux, il n'atteint que rarement une teile intensite. L'ecart de 47 points de pourcen- 
tage enregistre le 18 avril 1999 rejoint ainsi ceux observes ä l'occasion des votes sur l'ac- 
cord EEE, sur les casques bleus ou encore sur l'introduction de la TVA, qui faisaient date 
en la matiere23.

23 43 pour cent d'ecart dans les deux premiers cas et 44 pour cent dans le troisieme.



*

*

Un resultat important merite par ailleurs d'etre Signale: la confiance envers le gouvernement 
est actuellement ä son niveau le plus haut. Tandis que la mefiance atteignait un niveau record 
en septembre 1994 (30 pour cent de confiants contre 53 pour cent de mefiants), eile tendait ä 
diminuer depuis juin 1998. Ainsi, selon notre sondage, les confiants (52 pour cent) sont ä 
l'heure actuelle nettement plus nombreux que les mefiants (32 pour cent).

On retiendra egalement que la nouvelle Constitution a regu un appui inferieur ä la moy­
enne chez les personnes totalement insatisfaites de la maniere dont fonctionne la 
democratie dans notre pays, qui sont tres fieres d'etre Suisses et qui manifestent un fort 
attachement aux institutions politiques traditionnelles suisses (democratie directe, 
federalisme, neutralite, concordance)24. A contrario, le projet beneficie d'un soutien 
superieur ä la moyenne aupres des personnes satisfaites par la democratie, peu ou assez 
fieres de leur appartenance nationale et peu attachees aux institutions traditionnelles.

5.5  Un modele global

Apres avoir passe en revue une ä une les caracteristiques individuelles susceptibles d'a- 
voir un retentissement sur la prise de decision, nous les avons toutes integrees dans un 
modele global ä l'echelle du pays. Gräce ä une procedure de regression logistique25, nous 
avons alors pu mesurer la contribution relative de chacune de ces caracteristiques dans 
l'explication du comportement de vote. Le Schema 5.1 reproduit de fa^on tres simplifiee 
les resultats ainsi obtenus:

•  Le premier enseignement que l'on peut en tirer est que la decision etait avant tout une 
question de confiance envers le Conseil federal. Quel que soit leur äge, leur niveau d'e- 
ducation, leur langue, leur fierte d'etre Suisse ou leur degre d'attachement aux institu­
tions politiques traditionnelles, les confiants ont approuve le projet largement au-des- 
sus de la moyenne et les mefiants tres au-dessous de la moyenne.

•  Cela etant, le vote s'est egalement cristallise autour des attitudes ä l'egard des rapports 
de la Suisse avec l'exterieur et face ä une egalite des chances entre Suisses et etrangers. 
Ainsi, quel que soit le niveau de confiance ä l'egard des autorites, les personnes favor- 
ables ä une Suisse plus ouverte et ä une egalite entre Suisses et etrangers ont vote Oui, 
contrairement aux tenants des valeurs opposees.

24 Les questions etaient les suivantes: «Globalement, etes-vous satisfait, plutöt satisfait, ou pas du tout satisfait de la manie­
re dont la democratie fonctionne dans notre pays?» 24 pour cent sont satisfaits, 59 pour cent plutöt satisfaits et 12 pour 
cent pas du tout satisfaits. «Dans quelle mesure vous sentez-vous fier d'etre Suisse(sse)?» 34 pour cent sont tres fiers, 45 
pour cent assez fiers, 13 pour cent pas tres fiers et 4  pour cent pas du tout fiers. «Le federalisme, la democratie directe, 
la neutralite et le systeme de concordance sont des caracteristiques qui permettent de differencier l'Etat suisse des autres 
Etats democratiques. Veuillez me dire pour chacune de ces caracteristiques si eile est tres importante, assez importante, 
pas tres importante ou pas importante du tout ä vos yeux.» N ous avons ensuite construit un indice d'attachement 
regroupant les reponses obtenues pour les quatre caracteristiques (n = 1203).

25 Pour ce modele global, nous avons inclu dans cette regression les variables suivantes: confiance envers le gouvernement, 
echelles de valeurs «ouverture/fermeture» et «egalite entre Suisses et etrangers/pas d ‘egalite» de meme que l‘auto-posi- 
tionnement sur l‘echelle gauche-droite, l'äge et le niveau de formation des sondes, la fierte d'etre suisse, la satisfaction 
face ä la democratie, l'importance des institutions traditionnelles et la region linguistique (nous n'avons en revanche pas 
retenu le revenu mensuel du menage, qui est lie dans une large mesure au niveau de formation). Le modele predit 84 pour 
cent des votes sur le plan national (n = 373). Le texte ne mentionne que les resultats de cette regression. Afin de donner 
une interpretation correcte des resultats obtenus par ce modele, nous avons effectue au prealable plusieurs autres regres- 
sions logistiques. La premiere ne contenait que l'äge, la formation et la langue, auxquels nous avons ajoute, progressi- 
vement, les sept autres variables.
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Schema 5.1: Modele global expliquant le comportement de vote ä l'occasion de la 
votation sur la mise ä jour de la Constitution federale -  regression 
logistique (R partiels)

•  L'impact direct de l'orientation gauche-droite est egalement perceptible, bien que net- 
tement plus restreint. En clair, si les votants d'extreme-droite ont bien moins souscrit 
au projet que les autres, c'est en bonne partie parce qu'ils se mefient en plus grand 
nombre du Conseil federal et qu'ils sont plus nombreux ä pencher pour une Suisse plus 
fermee et oü Suisses et etrangers n'ont pas les memes chances. Une reflexion analogue 
peut du reste etre faite au sujet du degre de satisfaction vis-ä-vis du fonctionnement de 
la democratie.

•  Les effets que nous constations dans les sections precedentes au niveau de la region lin- 
guistique, du niveau de formation, de l'äge ou de la fierte d'etre Suisse ou de l'impor- 
tance des specificites institutionnelles ont disparu. Cela signifie que les relations entre 
ces predispositions et le vote ne sont pas directes mais indirectes et s'operent par l'en- 
tremise d'autres variables. Ainsi, par exemple, leur impact etait essentiellement du au 
fait que les citoyens les plus äges, au niveau de formation bas, alemaniques ou tres fiers 
de leur nationalite sont bien plus nombreux que les autres ä adherer ä l'idee d'une 
Suisse qui se ferme davantage et oü Suisses et etrangers n'ont pas les memes chances.

6. Justifications spontanees du vote
Voyons ä present quelles raisons sont invoquees spontanement par les votants ayant 
accepte ou rejete la nouvelle Constitution federale pour expliquer leur decision.

On releve en tout premier lieu que les partisans ont pour la plupart prononce un Oui 
general au projet (tableau 6.1). Ainsi, ä cote de ceux qui ont vote Oui parce que «c’etait 
une bonne chose» ou parce qu’ils jugeaient l’etendue de la reforme acceptable, un grand



Tableau 6.1: Mise ä jour de la Constitution federale  -  Motivations du Oui en pour cent
(plusieurs reponses possibles par interviewe)

M otivations de l'acceptation exprim ees spontanem ent Participants

Motivations relatives ä la nouvelle Constitution dans son ensemble 73
Necessite de la reforme 57
Bonne chose 14
Entendue de la reforme acceptable 1

Motivations relatives au contenu de la nouvelle Constitution 4
Catalogue exhaustif des droits fondamentaux 1

Motivations relatives ä la forme de la nouvelle Constitution 6

Nouvelle Constitution necessaire pour l ’integration ä l ’UE 3

Recommandation d'un parti, politicien, Organisation ou medias, BBI 6
A suivi Arnold Koller 3
A suivi l ’avis d ’un tiers ( parent, ami etc.) 1

Totala 100% (n = 601)

* Les «ne sait pas» et les refus de repondre ne sont pas indus dans le calcul des pourcentages. 
Le total different de 100%  provient des sommes arrondies.
Source: Analyse VOX de la votation federale du 18 avril 1999.

nombre de defenseurs a invoque la necessite de reviser la Constitution, de l'adapter ä 
notre epoque.

Par contraste, tres rares sont ceux qui sont entres dans les details, montrant ainsi leur 
satisfaction face ä des points specifiques du projet.

Notons enfin que pour motiver leur choix, certains partisans ont mis en avant le toilet- 
tage proprement dit de la Constitution. Reprenant l’argument du Conseil federal, ils sou- 
lignent en effet la reecriture en termes plus comprehensible et la presentation plus syste- 
matique et plus ordonnee du droit. Quelques defenseurs avaient tenu ä souligner leur 
preoccupation de ne pas entraver le rapprochement avec l’Union europeenne.

Il faut egalement noter qu’environ 10 pour cent des personnes ayant vote Oui ont prefere 
s’en remettre ä l’avis d’un tiers (recommandation de vote d'un parti, d'une Organisation, 
d'un parent, d'un ami etc.).

Si nous nous penchons ensuite sur les raisons qui ont anime les detracteurs du projet, 
nous remarquons qu'un bon tiers d'entre eux ont prononce un refus generalise (tableau 
6.2). Hormis les motifs non specifies tels que «c’est une mauvaise chose», quelques moti­
vations mettent ici l’accent sur le caractere peu concret ou peu clair de l’objet ou bien 
encore sur l’inutilite de la demarche. Concernant Petendue de la revision, deux courants 
s’opposaient: alors que quelques uns auraient prefere des changements plus en profon- 
deur, d’autres estimaient au contraire que les autorites etaient allees trop avant dans la 
reforme.



Tableau 6.2: Mise ä jour de la Constitution federale  -  Motivations du Non en pour
cent (plusieurs reponses possibles par interviewe)

M otivations du refus exprimöes spontanem ent Participants

Motivations relatives ä la signification du vote 36
Dissolution de la citoyennete suisse 20
Dissolution de la Suisse/independance en peril 9
Change le regime actuel sur la question de l'adhesion ä TUE 7

Motivations relatives ä la nouvelle Constitution dans son ensemble 30
Mauvaise chose 4
L’objet n’est pas assez concret 4
La reforme est inutile 5
La reforme va trop loin 5
La reforme ne va pas assez loin 2

Motivations relatives au contenu de la nouvelle Constitution 14
Dissolution de lafamille 2
Pas d'accord avec certains points de la reforme 6

Complexite de l ’objet et manque d ’information 13

Recommandation d ’un parti, politicien, Organisation ou medias 3
Marque de mefiance envers le Conseil federal 2
A suivi l ’avis d ’un tiers (parent, ami etc.) 2

Totala 100% (n = 327)

' Les «ne sait pas» et les refus de repondre ne sont pas Inclus dans le calcul des pourcentages. 
Source: Analyse VOX de la votation federale du 18 avril 1999.

Chez les opposants, ce sont toutefois des contestations en rapport avec une certaine Visi­
on de la Suisse qui ont prevalu. Dans cette categorie de motifs, il ne s’en trouve aucun qui 
n’ait pas ete invoque par le comite qui combattait le projet. Ainsi, les adversaires enten- 
daient avant tout preserver la citoyennete suisse. Reproduisant deux arguments phares 
du comite du Non, ils s ’elevaient contre la disparition des termes de «citoyens» et de 
«Suisses», remplaces par ceux d’ «etres humains» et de «personnes» dans le nouveau 
texte ou bien denongaient le fait que cette nouvelle terminologie mettait Suisses et etran- 
gers sur un meme pied d’egalite“ . A cote de cela, certains redoutaient, sinon la dissoluti- 
on, du moins une certaine perte d’independance de la Suisse27. Presque aussi frequents, 
les Non imputables ä un reflexe anti-europeen exprimaient quant ä eux les craintes que 
la nouvelle Charte facilite un rapprochement avec l’Union europeenne28. Ceci montre que

26 Cf. Article 8 alinea 1 nllc Cst, en vertu duquel tous les etres humains (et non plus tous les Suisses) sont egaux devant la 
loi. En corollaire, le comite precisait que ce faisant, on poussait notamment ä l‘octroi des droits civiques aux etrangers 
dans les cantons et les communes (N Z Z  1er avril 1999, p.15).

27 Cf. Article 5 alinea 4 n"' Cst.
28 Citant les propos du conseiller federal Couchepin, qui avait affirme dans une interview accordee au St. Galler Tagblatt, 

que la nouvelle Constitution etait necessaire ä Pintegration europeenne de la Suisse, le comite mettait en garde contre ce 
qu'il considerait comme le but reel de la reforme, ä savoir Padhesion de la Suisse ä PUnion europeenne (Le TEM PS, 26 
mars 1999 p .l l ) .



Les motifs ayant trait de fa^on explicite ä des points precis du projet ne sont mentionnes 
ici aussi que tres sporadiquement. Toujours ä l’instar du comite d’opposition, un tout 
petit groupe de votants entendaient alors eviter que les nouvelles dispositions relatives ä 
la protection de la jeunesse ne viennent restreindre Pautorite parentale et n’aboutissent, 
en fin de compte, ä la dissolution de la famille29. En revanche, alors que la question de la 
leicite de la greve avait bien failli faire capoter le projet au Parlement, eile n’a pour ainsi 
dire pas retenu l’attention des votants30. II en va d’ailleurs de meme pour l’argument 
selon lequel les soldats ne pourraient plus conserver leur arme ä la maison31. On retien- 
dra en outre qu’un certain nombre d’individus se sont dit opposes ä quelques points de 
la reforme, sans apporter davantage d’eclaircissements.

le debat sur la nouvelle Constitution s'est transforme pour certains en une decision de
fond sur les rapports de la Suisse avec «l'autre», qu'il s'agisse des etrangers ou de son
environnement international.

7. Perception des arguments «pour» et «contre»
Nous avons egalement pries les interviewes de prendre position vis-ä-vis de quelques-uns 
des principaux arguments «pour» et «contre» utilises dans le debat relatif ä la nouvelle 
Constitution federale. Nous leur donnions pour cela la possibilite de se declarer «d ’ac- 
cord» ou «pas d’accord» avec les arguments que nous leur proposions, de declarer ne pas 
etre en mesure de se prononcer ou bien encore de refuser purement et simplement de 
repondre. Cette demarche doit nous permettre de determiner dans quelle mesure chacun 
des arguments est parvenu ä convaincre defenseurs et detracteurs de la mise ä jour de la 
Constitution federale.

Les arguments en faveur du projet sont globalement peu polarisants (tableau 7.1). Qua- 
tre d'entre eux ont en effet empörte l’adhesion concomitante des deux camps, et, de ce 
fait, ne semblent pas avoir beaucoup pese sur le vote. Voyons cela dans le detail. Au 
cours des debats parlementaires, certains deputes avaient emis quelques doutes quant ä 
la reelle utilite d’une mise ä jour de la Constitution32. Or, apparemment, le Conseil 
federal est parvenu ä convaincre partisans et adversaires de la necessite de mettre de l'or- 
dre dans le texte fondamental. Tres dispute au Parlement, le bien fonde de l’inscription 
des buts sociaux et d’un inventaire complet de droits fondamentaux dans la nouvelle 
Charte est lui aussi reconnu de concert par les deux camps. De l'avis de tous enfin, il ne 
fallait pas entreprendre de reformes en profondeur sans avoir procede au prealable ä une 
mise ä jour.

En definitive, seul l'argument «pour» faisant valoir que le nouveau texte constitutionnel 
etait formule de maniere plus claire et plus comprehensible pour le citoyen a seduit les

29 Cf. Article 11 nllc Cst.
30 Cf. Article 28 alinea 3 n"e Cst.
31 Cf. Article 59 n"c Cst. Cet argument se base sur le fait que la phrase «L’arme reste en main du soldat aux conditions qui 

seront fixees par la legislation federale» ne figure plus dans le nouveau texte.
32 Voir le Nouveau Quotidien, 21 janvier 1998, p.7.



Tableau 7.1: Mise ä  jour de la Constitution federale -  Evaluation des arguments
«pour» par les votants

Arguments pour D’accord Pas
d’accord

Ne sait 
pas

Pas de 
reponse

"Notre Constitution est devenue un fourre- Votants 70 19 10 1
tout oü il y a reellement besoin de mettre de Ayant vote Oui 77 16 7 1
l’ordre." Ayant vote Non 59 26 14 1

“Un Etat qui se veut social doit inscrire ses buts Votants 79 13 6 1
sociaux dans sa Constitution.“ Ayant vote Oui 85 10 4 1

Ayant vote Non 71 19 9 1

“Par rapport ä la Constitution actuelle, la nouvelle Votants 64 17 18 2
Constitution es tform ulee de maniere plus claire Ayant vote Oui 78 7 13 2
et plus comprehensible pour les citoyens." Ayant vote Non 38 35 25 1

"Les droits fondam entaux de la personne Votants 84 6 8 3
doivent etre reconnus dans la Constitution." Ayant vote Oui 90 4 5 2

Ayant vote Non 76 10 11 3

"II faut d'abord une mise ä jour de la Constitu­ Votants 66 19 13 3
tion avant de procöder ä des reformes en Ayant vote Oui 63 21 14 2
profondeur.“ Ayant vote Non 72 14 10 4

Resultats en pour cent par lignes 
n total des votant-e-s = 634.
Source: Analyse VOX de la votation federale du 18 avril 1999.

defenseurs tout en laissant sceptiques les adversaires. Cela dit, meme dans ce cas, les 
opposants n’adoptent pas une position tres tranchee puisqu’ils sont autant nombreux ä 
rejeter ce point de vue qu’ä s’y rallier.

Si, comme nous venons de le voir, le camp du Non ne se montre guere refractaire aux 
affirmations de la partie adverse, l’inverse n’est en revanche pas vrai (tableau 7.2). Cinq 
arguments pronant le rejet du projet sont en effet apprecies de fa?on diametralement 
opposee par les deux camps. Ici, ce sont les assertions soutenant que la reforme allait 
trop loin, que le nouveau texte constitutionnel otait ä la Suisse sa souverainete et qu’il 
etait inacceptable d’octroyer aux etrangers des Privileges reserves jusqu’ici aux seuls 
citoyens suisses qui se sont averees les plus polarisantes: soutenues avec conviction par 
les adversaires, elles sont refutees tout aussi clairement par les partisans. Bien qu’en com- 
paraison leur effet polarisant soit de moindre importance, deux autres arguments du 
Non suscitent des prises de position divergentes. Ainsi, seuls les opposants s’attendaient 
ä ce que l’insertion des droits fondamentaux et des buts sociaux dans la Constitution 
n’entrame une multiplication des revendications quant aux prestations de l’Etat33. De 
meme, seuls les adversaires craignaient que le caractere licite de la greve n’encourage les 
travailleurs ä y recourir. Relevons toutefois que le camp du Non s’est montre moins 
receptif ä ces deux arguments qu’aux trois precedents.

33 Cet argument, invoque par le comite du Non, veut que l‘ insertion des droits fondamentaux et des buts sociaux dans la 
n"c Cst soient une nouveaute coüteuse, dans la mesure oü elles vont faire croitre sans limite les depenses de la Con- 
federation (Le TEM PS, 26 mars 1999 p . l l ) .



Tableau 7.2: Mise ä jour de la Constitution federale -  Evaluation des arguments
« contre» par les Votants

A rgum ents  «contre» D’accord Pas
d’accord

Ne sait 
pas

Pas de 
reponse

"La Constitution n'est pas tres importante Votants 49 39 9 3
pour m av ie  quotidienne. La reforme n’est Ayant vote Oui 45 44 9 2
donc pas prioritaire par rapport ä d'autres Ayant vote Non 57 32 10 1
täches politiques."

"La reforme est trop tim ide. Elle ne fait que Votants 32 40 24 4
renforcer le statu quo.“ Ayant vote Oui 29 45 24 2

Ayant vote Non 37 32 26 5

“La reforme va trop loin. Elle contient de Votants 35 45 18 2
veritables modifications du contenu alors qu'elle Ayant vote Oui 18 62 19 1
devrait se lim iter ä une sim ple mise ä jour." Ayant vote Non 65 18 14 2

"L’inscription du droit de greve dans la nouvelle Votants 31 55 13 2
Constitution encouragera les travailleurs ä faire Ayant vote Oui 21 67 11 2
la greve. Elle menace la stabilite de la Suisse." Ayant vote Non 49 34 15 1

"L'inscription des droits fondam entaux et des Votants 37 39 21 3
buts sociaux va entrainer une multiplication des Ayant votö Oui 28 51 20 2
revendications quant aux prestations de l'Etat." Ayant vote Non 53 22 21 4

"En contraignant la Suisse ä respecter le droit Votants 31 51 15 3
international, la nouvelle Constitution öte ä la Ayant vote Oui 15 69 15 2
Suisse sa souverainete." Ayant vote Non 62 20 15 3

"II est inadmissible que la nouvelle Constitution Votants 42 41 15 3
confere aux etrangers vivant en Suisse certains Ayant vote Oui 25 57 16 3
Priv ileges reserves ju s q u 'ic i aux  citoyens suisses. Ayant vote Non 72 14 11 3

Resultats en pour cent par lignes. 
n total des votant-e-s = 634.
Source: Analyse VOX de la votation federale du 18 avril 1999.

Pour sa part, le principal argument avance par l’opposition de gauche n’a apparemment 
pas re<;u le succes escompte34. En effet, la reforme n’est jugee trop timoree ni par les par- 
tisans, ni par les opposants, qui etaient partages sur ce point. Ainsi, comme en temoigne

•  aussi l'analyse des motivations, le refus ne traduisait pas une deception quant ä une trop 
grande modestie de la reforme.

Signaions enfin que l'affirmation voulant que la reforme ne soit pas prioritaire par rap- 
port ä d'autres täches politiques a ete non seulement largement entendue par les adver- 
saires mais a aussi convaincu un nombre consequent de partisans, qui se montrent divises 
ä son sujet.

En resume, alors que l'argumentaire du refus polarisait l'opinion publique, les arguments 
en faveur de la nouvelle Constitution etaient pour la plupart acceptables meme au yeux des 
opposants. Notons que le nombre souvent eleve de non reponses indique que dans 
l'ensemble, les arguments «pour» et «contre» ont donne du fil ä retordre aux interviewes.

34 Voir N Z Z , 24 mars 1999, p.15.
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8. La decision: un bilan
Ce scrutin se caracterise par une tres grande heterogeneite, qui se verifie aussi bien par 
les resultats cantonaux qu’ä travers le profil des votants. Au-delä des nombreux et pro- 
fonds clivages mis en perspective par notre enquete, une tendance claire se dessine toute- 
fois, qui demontre une ligne de fracture considerable entre deux visions de la Suisse. Les 
lignes conflictuelles observees ä l'occasion de ce vote s'apparentent ainsi ä celles induites 
par le vote sur l'EEE35.

Du cöte des defenseurs de la nouvelle Constitution, on trouve ceux qui font confiance au 
Conseil federal et qui sont soucieux d'ouvrir davantage la Suisse vers l'exterieur et de 
favoriser une egalite des chances entre Suisses et etrangers. Les partisans ont pour la plu- 
part prononce un Oui ä une revision formelle generalisee. En effet, 62 pour cent d'entre 
eux rejetaient l'argument selon lequel «la reforme contenait de veritables modifications 
du contenu alors qu'elle devrait se limiter ä une simple mise ä jour». Tres rares sont en 
revanche les partisans qui ont vote Oui en raison de leur satisfaction vis-ä-vis de points 
specifiques du projet. Ils ont apparemment pergu le projet tel que le Conseil federal et le 
Parlement le presentaient, c'est ä dire comme une mise ä jour ä proprement dit.

Du cöte des detracteurs du nouveau texte constitutionnel, on trouve ä contrario les per- 
sonnes favorables ä une Suisse qui se ferme davantage et contre une egalite des chances 
entre Suisses et etrangers. Le noyau dur des opposants presente par ailleurs un double 
visage. Premierement, il s'agit de ceux qui manifestent une certaine alienation politique: 
plus mecontents que les autres de la maniere dont fonctionne la democratie en Suisse, ils 
sont aussi mefiants envers le gouvernement. Deuxiemement, il s'agit de ceux qui sont 
attaches aux mythes fondateurs de la Suisse et tournes vers le passe: ils sont tres fiers de 
leur nationalite et tres attaches aux institutions politiques traditionnelles. Les adversaires 
ont aussi prononce un Non generalise. Chez eux, ce sont toutefois des contestations en 
rapport avec une certaine vision de la Suisse qui ont prevalu. Celles-ci traduisent un refle- 
xe identitaire: peur d'une dissolution de la Suisse et de la citoyennete. La decision portait 
des lors moins sur le contenu du projet que sur la signification du vote. D'ailleurs, dans 
leur cas aussi, les points specifiques du projet sont rarement explicitement critiques.

9. L'analyse de la participation
En depit des appels repetes du Conseil federal en vue d'une mobilisation en masse des 
citoyens, la participation au scrutin consacre ä la mise ä jour de la Constitution federale, 
qui s'etablit ä 35 pour cent, est relativement faible“ . Elle est, de fait, inferieure ä la moy-

35 Ceci est confirme par l'analyse effectuee par l'OFS. Voir note 22.
36 Le taux de participation de 53 pour cent enregistre par l’enquete Vox est comme de coutume bien en-dehors des limites 

de notre intervalle de confiance. Ce phenomene, qui s’observe systematiquement dans les enquetes Vox mais aussi dans 
les sondages effectues ä Petranger, a une double explication. Tout d ’abord, les personnes qui participent aux votations 
sont generalement plus enclines ä accepter de participer aux sondages portant sur des sujets politiques que les personnes 
qui ne participent pas. Ensuite, certains non participants n’osent pas avouer leur abstentionnisme occasionnel ou chro- 
nique et donnent donc la reponse qu’ils estiment socialement la plus acceptable et declarent avoir participe. II est donc 
ici aussi preferable de tenir compte dans nos analyses des ecarts ä la moyenne des pourcentages de Oui plutot que des 
pourcentages de Oui en termes absolus.



Tableau 9.1: Participation selon les caracteristiques sociales

Caracteristiques/categories Participation en % (n ) Coefficient d'association ’

Participation effective 35.3
Participation selon VOX 53 1201

Age Gamma = 0 .2 9 ***
70 ans et plus 59 199
De 60 ä 69 ans 70 174
De 50 ä 59 ans 58 205
De 40 ä 49 ans 57 207
De 30 ä 39 ans 44 274
De 18 ä 29 ans 27 142

Niveau de formation Gamma = 0 .2 5 ***
Universite 67 106
Ecole technique superieure 69 75
Formation professionnelle superieure 61 127
Maturite/ecole normale 57 69
Apprentissage 50 635
Ecole obligatoire 42 177

Degre de frequentation religieuse Gamma = 0 .15**
Une fois parsemaine 56 100
Unefois par mois 68 137
Plusieurs fois par annee 58 238
En certaines occasions 47 529
Jamais 53 75

Duree d ’etablissement Phi = 0 .1 3 ***
Plus de 5 ans 56 968
Jusqu’ä 5 ans 40 233

Region linguistique V = 0 .1 6 ***
Suisse alemanique 57 842
Suisse italienne 56 71
Suisse romande 39 288

Sexe n.s.
Homme 55 547
Femme 51 654

■ Pour 1’interpretation des cotes statistiques, consulter le chapitre «Methodologie»
Les chiffres marques de parentheses doivent etre interpretes ä titre de tendance, car le nombre de cas inferieur ä 40 ne permet
pas de conclusions quantitatives.
Source: Analyse VOX de la votation du 18 avril 1999.



Modeste dans Pensemble, la participation presente neanmoins un visage tres inegal lors- 
que l'on se tourne vers les resultats cantonaux: naviguant en dessous de 20 pour cent 
dans les cantons de Vaud et du Jura, eile depasse les 60 pour cent dans les cantons de 
Schaffhouse, oü l’abstention est sanctionnee d’une amende, et du Tessin. L’ecart de 45 
points de pourcentages ainsi enregistre est considerable au regard des votations prece- 
dentes.

Precisons aussi que sur l'ensemble des participants, 50 pour cent ont vote dans les 
bureaux de vote, 2 pour cent se sont fait representer et 47 pour cent ont vote par corre- 
spondance, ce qui confirme l'engouement des citoyens pour ce mode de participation.

9.1 Le profil de la participation

Au-delä de la remarquable variabilite intercantonale de la participation, on releve egale- 
ment de grande disparites entre individus. Le faible taux de mobilisation et le haut degre 
de complexite de l'objet ont ä l'evidence une fois encore accentue les ecarts de participa­
tion entre groupes de population.

Les ecarts de participation entre categories sociales et economiques de la population ne 
sont pas surprenants (tableau 9.1). Comme d'habitude, les personnes au niveau de for- 
mation modeste ont moins utilise leur droit de vote que les autres. Une participation dif­
ferentielle est aussi particulierement remarquable entre les differentes classes d’äge: tres 
inferieure ä la moyenne chez les 18-29 ans, la mobilisation s’accrolt avec l’äge des son- 
des pour atteindre son maximum chez les 60-69 ans. Elle tend en revanche ä diminuer 
ensuite chez les votants les plus äges. Par ailleurs, les individus qui habitent depuis peu 
dans leur commune et qui ne sont pas pratiquants ont pris part en moins grand nombre 
ä la votation que les individus qui frequentent regulierement les offices religieux et qui 
resident depuis plus de cinq ans au meme endroit. Par contre, alors que les femmes par- 
ticipent generalement moins que les hommes (meme si cette difference tend progressive- 
ment ä s'estomper), nous n'observons pas d'ecart de participation significatif entre les 
sexes.

Sur le plan geographique (tableau 9.1), les degres de mobilisation fluctuent, comme c’est 
bien souvent le cas, en fonction des regions linguistiques. Comme cela etait tangible au 
soir de la votation, les Alemaniques et les Tessinois ont participe en bien plus grand nom­
bre que les Romands. L’enquete Vox ne releve en revanche pas de differences notoires 
entre les habitants des grandes agglomerations et des campagnes.

37 Source: http://www.admin.ch
38 Pour les annees nonante, le taux moyen de participation aux votations populaires relatives aux revisions totales dans les 

cantons (vote sur le principe d'une revision totale, choix de l'organe d'execution, vote sur nouvelle Constitution) est de 
36 pour cent. II varie de 22,9 pour cent dans le canton de Neuchätel en 1996 ä 50 pour cent dans le canton de Berne en 
1993. Source: Hirter Hans (dir.) et al. (1990-1998) Annee politique suisse. Berne: Institut de Science politique de l‘Uni- 
versite de Berne.

enne de 42 pour cent calculee pour les annees nonante37. Cela dit, ä l'exemple de ce que
l'on a pu observer ces dernieres annees sur le plan cantonal38, les revisions constitu-
tionnelles s'averent de nos jours generalement peu mobilisatrices.

http://www.admin.ch


Tableau 9.2: Participation selon les caracteristiques politiques

Caracteristiques/categories Participation en % (n ) Coefficient d 'association‘

Participation effective 35.3
Participation selon VOX 53 1201

Degre d ’exposition aux medias Gamma = 0 .5 2 * **
Nul 6 153
Bas 52 346
Moyen 66 451
Eleve 69 137

Interet pour la politique Gamma = 0 .3 8 ***
Tres interesse 76 219
Plutöt interesse 61 568
Pas vraiment interesse 33 331
Pas du tout interesse 11 82

Lien avec un parti Gamma = 0 .3 5 ***
Fortement attache 83 65
Assez attache 66 128
Sympathisant 56 395
Pas de lien 42 501

Positionnement sur l ’axe gauche-droite Gamma = 0 .1 0 * b
Extreme droite 65 63
Droite 61 189
Centre 52 484
Gauche 59 213
Extreme gauche 46 76
Ne peut se situer 32 139

Preference partisane n .s .6
Parti democrate chretien 67 84
Union democratique du centre 66 129
Parti radical-democratique 65 97
Parti socialiste suisse 57 172
Sans affinite partisane 42 501

■ Pour l’interpretation des cotes statistiques, consulter le chapitre «Methodologie»
b Coefficient calcule sans les «pas situös» ou sans «sans affinite partisane».
Les chiffres marques de parentheses doivent etre interpretes ä titre de tendance, car le nombre de cas inferieur ä 40 ne permet
pas de conclusions quantitatives.
Source: Analyse VOX de la votation du 18 avril 1999.
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Tableau 9.3: Participation selon l'attachement ä  certaines valeurs et la culture politique

Caracteristiques/cattgories Participation en % (n) Coefficient d'association•

Participation effective 35.3
Participation selon VOX 53 1204

Fierte d'etre Suisse Gamma = 0 .2 1 ***
Tres fier 59 406
Assez fier 53 536
Pas tres fier 43 150
Pas fier du tout 40 53

Attachement aux institutions politiques
specifiques de la Suisse Gamma = 0.14*

Tres attache 59 499
Assez attache 54 400
Pas tres voire pas du tout attache 45 91

■ Pour l’interprftation des cotes statistiques, consulter le chapitre «Methodologie».
Les chiffres marqugs de parentheses doivent etre interpretes ä titre de tendance, car le nombre de cas inferieur ä 40 ne permet
pas de conclusions quantitatives.
Source: Analyse VOX de lavotation du 18 avril 1999

Les predispositions politiques des sondes se sont comme ä l'accoutumee averees particu- 
lierement determinantes pour la decision de prendre part ou non au scrutin (tableau 9.2). 
De maniere generale en effet, les personnes les plus «politisees»39 se mobilisent en plus 
grand nombre que les autres. En clair, les citoyens interesses par la politique ou qui res- 
sentent une affinite pour un parti -  surtout s'ils y sont etroitement attaches -  ont parti- 
cipe dans une proportion bien superieure ä la moyenne. A l'inverse, les personnes qui ne 
manifestent aucun interet pour les affaires publiques, celles depourvues de lien partisan 
ou qui ne peuvent se positionner sur Taxe ideologique gauche-droite affichent des taux 
de mobilisation nettement inferieurs ä la moyenne. Enfin, les sympathisants des partis 
gouvernementaux se sont mobilises dans des proportions similaires.

Etroitement lie ä l'interet pour la politique, le degre d’exposition aux medias est egale­
ment fortement correle au taux de participation. L’interpretation de cette causalite est 
toutefois delicate, car soit ceux qui savaient d’amblee qu’ils ne participeraient pas n’ont 
pas pris soin de s’informer, soit, ä l’inverse, ceux qui ne se sont pas suffisamment infor- 
mes ont prefere de ne pas prendre part ä la consultation.

Aucune des valeurs auxquelles adherent les sondes n'a eu d'effet discriminant sur la par­
ticipation (tableau 9.3). Le degre de confiance vis-ä-vis du gouvernement de meme que le 
degre de satisfaction envers le fonctionnement de la democratie non plus. Par contre, les

39 Voir Veronique Mottier (1993). La structuration sociale de la participation aux votations föderales in Kriesi, Hanspeter 
(Dir.). Citoyennete et democratie directe. Competence, participation et decision des citoyens et des citoyennes suisses, 
Zürich: Seismo, pp. 123-144.



personnes tres fieres d'etre Suisses et celles accordant une grande importance aux speci- 
ficites institutionnelles de la Suisse se sont mobilisees au-dessus de la moyenne alors que 
celles qui ne sont pas fieres de leur nationalite ou qui manifestent un faible attachement 
aux institutions politiques traditionnelles ont participe au-dessous de la moyenne.

Finalement, nous avons voulu savoir si les groupes de population les plus hostiles au pro- 
jet s'etaient davantage mobilises ä cette occasion qu'ä leur habitude. Autrement dit, nous 
nous sommes demandes si la propagande des adversaires de la nouvelle Constitution 
etait parvenue ä mobiliser en plus grand nombre les citoyens mefiants et lies aux valeurs 
traditionnelles? Cette question se pose d'autant plus que la votation ne portait que sur un 
seul objet. Selon notre enquete, les individus desireux de preserver les traditions ou defa- 
vorables ä une egalite des chances entre Suisses et etrangers ne se sont pas mobilises plus

•  que d'habitude. Cette constatation s'applique egalement aux personnes qui se mefient du 
gouvernement40. En definitive on retiendra donc que si la propagande du comite d'oppo- 
sition a su convaincre ces citoyens de voter Non, eile n'est en revanche pas parvenue ä les 
faire participer davantage qu'ils n'ont l'habitude de le faire.

9 .2  Les causes de la faib le participation

Les traits sociaux et politiques ainsi que les diverses facettes de la culture politique evo- 
ques dans la partie precedente sont relativement stables dans le temps. Ils nous aident ä 
expliquer les ecarts de participation entre les differents groupes de population. Mais 
quelles sont les causes du faible niveau de participation? Pour repondre ä cette question, 
il faut plutot recourir ä des facteurs ä court terme, etroitement lies ä la votation en que­
stion (tableau 9.4). Ainsi peut-on s'attendre ä une participation forte si le projet est con- 
sidere comme important, s'il est conflictueux mais bien compris des citoyens et si la pro­
pagande et l'engagement des parties pour et contre dans la Campagne sont considerables. 
Dans le cas qui nous preoccupe ici, ce fut le contraire: la Campagne fut discrete, sauf vers 
la fin. Dans ce contexte, les citoyens ont releve l'importance du projet pour le pays mais 
pas pour leur Situation  personnelle et une majorite d'entre eux ont eu de la peine ä pren- 
dre une decision.

•  Or, ces deux facteurs ont pese lourd dans l'abstentionnisme, comme en temoigne les chif- 
fres du tableau 9.4. Les interviewes qui accordaient une signification personnelle infime 
ou minime au projet se sont abstenus de voter dans 81 et 67 pour cent des cas, alors que 
trois sondes sur quatre qui trouvaient le projet important ä tres important ont participe. 
L'incidence de la signification pour la collectivite est en revanche negligeable. Par ail- 
leurs, les electeurs qui ont eprouve des difficultes ä se faire une idee des consequences du 
projet sur leur vie personnelle ont ete bien moins nombreux ä participer que ceux qui ont 
juge la prise de decision plutot aisee. On assiste des lors ä une forme d'auto-censure. Les

40 Entre le 12 juin 1994 et le 7 fevrier 1999, le taux moyen de participation est de 58 pour cent pour les personnes voulant 
une ouverture de la Suisse sur le monde (ecart-type = 7.2) ou des chances egales entre Suisses et etrangers contre 55 pour 
cent pour les personnes desireuses de preserver les traditions (ecart-type = 7.6) ou defavorables ä une egalite entre Suis­
ses et etrangers. Ce taux est de 60 pour cent chez les confiants contre 56 pour les mefiants (ecart type = 6); il est de 60 
pour cent ä l‘extreme-gauche (ecart-type = 1 3 ) contre 68 pour cent ä l‘extreme-droite (ecart-type = 9).
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Tableau 9.4: Participation selon l'importance accordee ä l'objet et la difficulte de la 
decision

Caracteristiques/categories Participation en % (n ) Coefficient d ’association’

Participation effective
Participation selon VOX

Difficulte de la decision Phi = 0 .5 0 * **
Plutöt facile 79 482
Plutöt difficile 47 478

Importance pour soi-meme Gamma = 0 .3 8 ***
Tres grande 76 103
Grande 79 305
Moyenne 60 291
Minime 37 227
Infime 19 183

Importance pour le pays n.s.
Tres grande 66 280
Grande 60 429
Moyenne 50 235
Minime 38 84
Infime 48 (23)

■ Pour Interpretation des cotes statistiques, consulter le chapitre “Methodologie».
Les chiffres marques de parentheses doivent §tre interpretes ä titre de tendance, car le nombre de cas införieur ä 40 ne permet
pas de conclusions quantitatives.
Source: Analyse VOX de la votation du 18 avril 1999

gens depasses par la complexite de l'enjeu preferent renoncer ä participer. Lorsque l'on 
sait de surcroit que les personnes ayant trouve la decision ardue ont vote Oui bien au- 
dessous de la moyenne41, on ne peut que constater le double prix de la democratie direc- 
te: un sujet complexe est de nature ä accentuer une participation sociale inegale et ä faire 
pencher la decision vers le Non.

10. Methodologie
Le present rapport repose sur une enquete telephonique realisee entre le 19 avril et le pre- 
mier mai 1999 par l’Institut de recherches GfS42. L’echantillon a donc du etre preleve sur 
une base adaptee au sondage par telephone, ä savoir l’ensemble des citoyens suisses

41 72 pour cent de ceux qui jugeait la decision facile ont vote oui contre 54 pour cent de ceux qui trouvaient la decision dif- 
ficile. Phi = 0 .2 0 * * * .

42 Voir Longchamp, Claude, Urs Bieri, Georges Ulrich (mai 1999).Technischer Bericht zur Vox-Analyse Nr. 67 vom 18. April



rattaches au reseau telephonique. L’Institut GfS a interroge des personnes choisies dans 
les differentes regions linguistiques selon la methode du jour de naissance (dans chaque 
menage est interviewte la personne dont la date de naissance se situe le plus pres du 
debut de l’annee). Cette procedure garantit une nouvelle fois une representation propor- 
tionnelle des sexes, des classes d’äges, des professions, des regions linguistiques, des types 
d’habitats et de la population des 26 cantons. Apres avoir effectue les tests de coherence 
et de consistance, 1203 interviews ont ete jugees utilisables. Plus precisement, 837 inter­
viewe ont ete realisees en Suisse alemanique, 289 en Suisse romande et 77 au Tessin. La 
duree moyenne des interviews a ete de 20 minutes.

Avec une selection au hasard de l’echantillon, l’ampleur de ce dernier donne un interval- 
le de confiance de +/- 3,1 pour cent. Cela signifie qu’une valeur de 50 pour cent calculee

•  gräce ä notre echantillon a 95 pour cent de chances de correspondre ä un resultat effec- 
tif de l’ordre de 46,9 ä 53,1 pour cent.

L’elaboration du present rapport a ete confiee ä l’Institut de Science politique de l’Uni- 
versite de Berne. Les analyses ont ete effectuees au moyen de la version Windows du Pro­
gramme de statistiques SPSS. L’interpretation des correlations bivariees repose sur le 
degre signifiant et sur les coefficients du V de Cramer (V) ou coefficient Phi (lorsque la 
variable explicative est nominale) et du Gamma (g) (lorsque la variable explicative est 
ordinale), qui sont destines ä mesurer la force de la relation entre les deux variables. 
Dans le cas du V de Cramer ou du Phi, la valeur 1 signifie que la concordance est totale, 
alors que la valeur 0 signifie qu’il n’y a pas de concordance du tout. Des valeurs inferieu- 
res ä 0.15 indiquent une tres faible correlation. Dans le cas du Gamma, la valeur +/-1 sig­
nifie que la concordance est totale, alors que la valeur 0 signifie qu’il n’y a pas de con­
cordance du tout. Des valeurs situees entre -0 .15 et +0.15 indiquent une faible correlati­
on. Le degre de signification donne la marge d’erreur vraisemblable permettant de sup- 
poser une correlation sur l’ensemble (des citoyen-ne-s suisses ayant le droit de vote ou 
des votant-e-s). Les coefficients ne sont mentionnes dans les tableaux que lorsque la vrai- 
semblance d ’erreur atteint au plus 0.05.

Niveaux de signification: 51- *  *  

* *
p<0.001
p<0.01
p<0.05
p>0.05

Dans ce cas, la correlation est assuree ä 95 pour cent. En revanche, si la vraisemblance 
d’erreur est superieure ä 0.05, la mention «n.s.» indique que le coefficient est non signi- 
ficatif. L’interpretation ne repose que sur les correlations significatives. La procedure de 
regression logistique permet quant ä eile de mesurer simultanement l’influence de plu- 
sieurs variables independantes sur une variable dependante dichotomique afin de con- 
naitre l’influence relative de chacune d’entre elles. Les coefficients de correlation partiels 
standardises (R) permettent de determiner le poids de chaque variable independante dans 
l’explication de la variable dependante. Ils varient entre -1 et 1 et peuvent etre compares 
entre eux. La validite du modele global est mesuree par le Pseudo-R2 et par le pourcen- 
tage de reponses predites par le modele.
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Principaux resultats de l’analyse de la votation 
du 18 avril 1999

Marina Delgrande, Wolf Linder

Depuis 1874, la Constitution federale n'avait plus fait l'objet d'une revision totale. Le 
vote du 18 avril revetait des lors un caractere historique.

Tres longuement debattu par le Chambres, le projet de mise ä jour de la Constitution 
federale avait finalement ete tres largement adopte au Conseil national (134 voix contre 
14) et ä l'unanimite au Conseil des Etats. L'absence quasi totale d'opposition contre cet 
objet au Parlement laissait alors presager un resultat assez net en sa faveur. Or, si le resul- 
tat est assez clair au niveau du peuple (59,2 pour cent des citoyens ont vote Oui), il est 
en revanche bien plus serre au niveau des cantons (12 cantons et 2 demi-cantons ont vote 
Oui). On peut alors s'interroger sur la nature des lignes de conflits sous-jacentes ä ce vote 
populaire. L ’enquete Vox montre que celles-ci etaient nombreuses et, parfois, tres pro- 
fondes. Sur ce plan lä, cette votation presente donc des similitudes avec le vote sur l'ac- 
cord EEE.

Comme on le sait, les Romands et les Tessinois ont davantage approuve le projet que les 
Alemaniques. Notre sondage met en outre en lumiere un clivage entre les villes et les 
campagnes, qui ne se manifeste toutefois qu'en Suisse allemande. Ainsi, ce sont surtout 
les personnes ayant elu domicile ä la Campagne qui ont contribue au taux d'approbation 
plus bas dans cette region.

Bien que dans l'ensemble les traits sociaux et demographiques des sondes n'ont guere 
influence ce vote, il apparait que les votants les plus äges et de formation modeste (ecole 
obligatoire et apprentissage) comptent parmi les plus hostiles au projet. A l'inverse, les 
votants des autres classes d'äge, les universitaires, les maturistes et les normaliens ont 
apporte un soutien marque au projet.

Au cours de la Campagne, les oppositions emanaient aussi bien de l'extreme-gauche et de 
l'extreme-droite de l'echiquier politique. Comment cela s'est-il repercute sur le vote? Sui- 
vant un Schema d’opposition gauche-droite classique, il s ’avere que le soutien apporte ä 
la nouvelle Constitution s'amenuise ä mesure que l'on se dirige de la gauche vers la dro- 
ite. Ainsi, contrairement aux votants d’extreme-droite, les votants d'extreme-gauche ne 
se sont apparemment pas opposes ä la reforme.

Quant aux consignes de vote positives des partis gouvernementaux, eiles n'ont pas tou- 
tes eu le meme succes aupres de leurs electorats potentiels. Alors que les sympathisants 
du PDC (77 pour cent de Oui), du PRD (76 pour cent) et, davantage encore, du PSS (91 
pour cent) ont approuve en masse la mise ä jour, les sympathisants de l'UDC (17 pour 
cent de Oui) l’on rejetee ä une ecrasante majorite.
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Notre enquete indique par ailleurs ä quel point les attitudes generales et les valeurs des 
citoyens se sont averes decisifs ä I'occasion de ce scrutin. En particulier, la nouvelle Con­
stitution est plebiscitee par les personnes ayant confiance dans le gouvernement et favor- 
ables ä une plus grande ouverture de la Suisse sur la communaute internationale et ä une 
egalite des chances entre Suisses et etrangers. A 1'inverse, ceux qui preferent une Suisse 
plus fermee et qui ne veulent pas d'une egalite entre Suisses et etrangers s'y sont opposes 
avec une grande vigueur. Les opposants presentent par ailleurs un double visage. II s'agit 
d'une part des citoyens manifestant une certaine alienation politique: plus mecontents 
que les autres de la maniere dont fonctionne la democratie en Suisse, ils sont egalement 
mefiants envers le gouvernement. II s'agit d'autre part des citoyens attaches aux mythes 
fondateurs de la Suisse et tournes vers le passe: ils sont tres fiers de leur nationalite et tres 
attaches aux institutions politiques traditionnelles (democratie directe, neutralite, federa- 
lisme et systeme de concordance).

Si l'on connait qui a accepte ou rejete le projet, encore faut-il savoir pourquoi. A ce sujet, 
un bref survol des motivations montre que les partisans ont pour la plupart prononce un 
Oui ä une revision formelle generalisee. Tres rares sont en revanche ceux qui ont vote 
Oui en raison de leur satisfaction vis-ä-vis de points specifiques du projet. Ils ont appa- 
remment pertju le projet tel que le Conseil federal et le Parlement le presentait, c'est ä dire 
comme une mise ä jour. De nombreux adversaires ont egalement prononce un Non 
generalise. Chez eux, ce sont toutefois des contestations en rapport avec une certaine 
vision de la Suisse qui ont prevalu: craintes d'une perte d'independance du pays et d'une 
dissolution de la citoyennete suisse.

Malgre le caractere exceptionnel de ce scrutin, la participation, qui s'etablit ä 35,3 pour 
cent, etait relativement faible. A ce sujet, notre enquete revele un lien tres fort entre la 
pertinence de la votation et la participation: une proportion relativement peu elevee de 
sondes jugeaient le projet important pour eux personnellement. Or, ceux qui ne se sen- 
taient pas concernes n'ont pas pris part au scrutin.

La propagande des adversaires de la nouvelle Constitution est-elle parvenue ä mobiliser 
en plus grand nombre les citoyens lies aux valeurs traditionnelles? Apparemment non. Si 
eile a su les convaincre de voter contre le projet, eile n'a en revanche pas reussi ä les faire 
participer davantage qu'ils n'ont coutume de le faire.



35



p.p.
8006 Zürich

polittrends.ch
une nouvelle prestation de Service de l ’ institut de recherches GfS
Depuis le 1er aoüt 1998, le departement «Politique et Etat» offre une nouvelle prestation de 
Service sur Internet. Les resultats de sondages effectues au sujet de votations, d’elections et de |  
partis y sont documentes, munis des donnees les plus recentes et completes de beaucoup" 
d’informations recherchees habituellement dans ce domaine. Vous trouverez par exemple sous 
«www.polittrends.ch» concernant les

. . .  votations
•  une documentation comprenant toutes les offres sur Internet concernant chaque votation 

populaire en suspens;
•  des enquetes repräsentatives effectuees par notre institut au sujet des votations populaires ä 

venir;
•  «l’estimation de la SRG-SSR» lors du dimanche electoral, completee de notre analyse ä 

chaud;
•  un resume des «analyses VOX»;
•  des dossiers speciaux concernant «PEurope», «les moyens de transport» et le «genie 

genetique»;
•  hyperliens permettant d’obtenir les resultats de toutes les votations recentes du monde 

entier;

. . .  les elections
•  le «barometre electoral» actuel que nous etablissons regulierement pour les medias 

SRG-SSR jusqu’aux elections 99;
•  des articles et des contrats de membres de l’institut qui sont publies durant l’annee 

electorale;
•  hyperliens permettant d’obtenir les resultats des elections recentes du monde entier;

. . .  les partis
•  le tout dernier etat du «barometre des partis» qui suit les tendances des elections parle- i 

mentaires cantonales; \
• des portraits demoscopiques des principaux partis de Suisse;
• une liste complete des adresses Internet des partis suisses au niveau national et cantonal;
•  hyperliens permettant d’obtenir tous les partis nationaux du monde entier classes 

d’apres les pays et les tendances.

Vous trouverez en outre sur «polittrends.ch» les news-tickets de 6 differentes agences natio­
nales et internationales qui vous permettront d’avoir en tout temps des informations du jour. 
Durant les 5 premiers mois de Pexistence de «polittrends.ch», 7000 visiteurs(euses) ont eu 
Poccasion de se faire une image convaincante de notre magazine politique virtuel. A vous d’en 
faire de meme!

Institut de recherche GfS, departement «Politique et Etat»
Claude Longchamp, Chef de departement 
Luca Bösch, Webmaster

36


